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LA COLLECTION ZACKS 
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En deux ans. le Musée des Beaux-Arts de Montréal nous a montré trois collections pri­
vées, chacune répondant i des goûts et des conceptions fort différentes. Il y eût la collection 
Mendell, rassemblée par un industriel de Saskatoon, la collection Robinson-Niarchos, et tout ré­
cemment la collection Zack*. De* trois c'est bien cette dernière qui était la plut captivante, la 
plus propre i faire rêver le véritable amateur d'art. Alors que la collection Mendell semblait par 
trop de points (tre conduite par des considérations extra-artistiques, et que* la collection Robin-
son clamait un peu trop haut ses "valeurs", la collection Zacks nous a valu un merveilleux voyage 
i travers un demi siècle d'histoire de  l'art.  Bref,  devant cette collection l'on avait l'impression 
d'ouvrir un cahier où un lecteur cultivé et pusionné aurait consigné les citations pour lui ré­
véler des auteurs i qui il devait le plus. 

L'on peut d'un autre coté se demander si la collection Zacks — i supposer qu'elle soit 
conservée intégralement tout ce temps — aurait dan* un siècle le mime intérêt qu'elle a actuel­
lement. Il est tout probable que non, admettons-le. C'est une collection qui n'acquiérera pas ce 
prestige fabuleux qui fait courir les millionnaires i de* ventes mémorables. A moins que la con­
ception de la collection n'évolue d'ici li. 

U qualité la plus captivante de cette collection est précisément le fait qu'elle s'inscrive 
dan* le temp* — dan* "l'évolution" artistique d'une époque. L'on y retrouve certain* tableaux 
plutôt indifférents comme objets, mais dont telle est l'importance dans la dialectique de l'art au 
XXème siècle qu'ils attirent beaucoup plus que des chefs-d'oeuvre catalogué*. 

Envisagée ainsi, la collection Zacks est une "tranche de vie", une section i travers If 
courant de conscience du siècle qui a vu l'établissement d'une civilisation i base de machines 
«t d'énergie électrique, créatrice de la guerre totale, des camps de concentration et de chose» 
pires encore, et qui tout en augmentant de plus de moitié la durée normale de la vie humaine 
a trouvé le moyen de mettre fin instantanément i toute vie. 

Sans rechercher les exemplaire* les plus symptomatiques d'une époque en proie i la vio­
lence et i l'ambition, le* Zacks ont rassemblé des oeuvres qui non seulement témoignent d'un 
changement de structure et de dimensions, mais surtout y collaborent i ce changement, lui don­
nant une silencieuse valeur symbolique. 

Un groupe de dessins et quelques tableaux suffisent dans cette collection i rappeler les 
début* de la peinture moderne; Corot, Delacroix, Daumier et soudain Impressionnisme et post­
impressionnisme, ou la révolution dans la façon de voir remplace la révolution des sentiment» : 
Degas, Pissero, Guillaumin, Renoir, Signac, Gauguin, Bonnard. 

Le "grand art classique"  s'est  évanoui comme un artifice pyrotechnique. Un art  neuf, 
brillant de feux purs, adamantin, c'est ce que la collection Zacks nous laisse apercevoir avec 
des tableaux de Matisse, Rouault, Picasso, Villon, Gris, Dufy. Derain, Braque et plusieurs au­
tres. Mais il y a aussi l'art vibrant de la crise passionnelle de l'Europe: Jewlentky, Nelde, 
Belle et Severini, Delaunay, certain* tableaux de Picasso, Soutine. Puis des tableaux témoignant, 
non sans qualités pathétiques, d'une tentative pour retrouver l'unité dans de* valeur* tradition­
nelles : Segontac, LaFresnayc, Marquet, Patcin et Laurcncin, recherche aussi du salut dan* la sa-
nité païenne, anti-cosmique. 

Klee surgit sur tout let murs, dans un éclat de rire. Il nout apprend, lui, que nous ne vivons 
pat hier, demain ou dana quelqu'ailleurt paradisiaque, mait bien ici, dans un monde et un temps 
ou let choses et let symboles se confondent, par nécessité historique. Zadkine, Moere, Giacoraetti 
«t Marini expriment en termet sans équivoque l'angoisse qui accompagne la puissance tant li­
mite de l'homme de cette époque de manipulateurs d'idées qui aussitôt exprimées deviennent des 
choses. Quelques tableaux de la collection tuffitent i décrire cette perspective : Soulage*. Rio­
pelle, Viera da Sylva, Borduas. 

J'insiste beaucoup ici tur l'unité de cette collection, ton caractère organique de prolon­
gement de notre existence envisagée historiquement. Mail il faut autti admettre que la collec­
tion comprend quelque» tableaux et dessins auxquels l'isolation n'enlèverait rien. Let Picasso et 
les Gris, deux des Klee, le rutilant Derain, un dessin de Delaunay, un Rouault, le grand Dufy 
jaune- Bref,  une collection dont un Mutée canadien pourrait t'honorer un jour. Mait comme le* 
Zacks ont élu domicile i Toronto, l'on peut croire que le Musée de Montréal n'a que peu de 
chances. Les collectionneurs montréalais peuvent ainsi trouver une indication pour leur propre 
tlche. Let Zackt ont donné une intéressante manifestation du fait que le plaitir très personnel 
de la "collection" peut avoir une valeur sociale positive. De telt collectionneurs participent i 
une grande aventure, et en rendent leurs compatriotes solidaires. 
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Albert Marquet, 1875-1947 : 
LE PONT-NEUP AU SOLEIL. 
Huile. 1905. 25" x  3iy 2"-
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ftw*/ D*/y, i87Q-20j$5  :  AiOMAMGE  A  MOZART. 
Huile. 1949.  34W' x 2 ^A"-
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Pablo Picasso: L'ÉGYPTIENNE. 
Huile. 1916. 12%" x 8%". 

Pablo Picasso, né en 1881 : 
MATERNITÉ. 1920. 24%" x 19". 
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